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DEUXIEME PARTIE

L’envers du décor :
les emprunts de Guillaume Bouchet

... car les hommes de ce temps, s’ils ont compilé — s’ils ont
avant tout compilé, s’ils ont presque uniquement compilé —
c’est que, pour conquérir les secrets du monde, pour forcer la
nature dans ses retraites, ils n’avaient rien : ni armes, ni
outils, ni plan d’ensemble. Rien qu’une immense bonne
volonté : qu’une volonté tout court.
Lucien Febvre, Le Probléme de 1’'incroyance
au XVIéme siécle, Paris, Albin-Michel, 1968, p. 360.
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